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De Billy, avocat. 

De Regnauld, conseiller à la Cour des Monnoies. 

Un esprit juste, de la grâce et de la facilité à parler. 

Pestalozy, médecin, physicien et naturaliste, mal­
heureux avec ses malades, mort le 25 avril 1742. 

Aulas, avocat général de la Cour des Monnoies, a été 

reçu le 8 mars 1729. 

M. Antoine Trollier, reçu en mai 1733, en remplacement 
de Me Aubert. Il a le goût des beaux livres. 

En 1731, l'Académie de Lyon obtint de M. Gros de 

Boze, de l'Académie françoise, un Mémoire particulier sur 

la conservation des bibliothèques publiques et ses règle­

ments. 

26 avril 1740, M. Gauthier de Mondorge, reçu à l'Aca­
démie, fit un discours sur le pédantisme. M. de Fleurieu 
lui répondit. Il étoit maître de la Chambre aux deniers et 
fils de M. Gauthier de Dortans en Bugey, et beau-frère de 
M. de Fleurieu, prévost des marchands. 

Aoust 1743. Bordes, le jeune fils de Jacques Bordes, 
trésorier de France, ayant de la littérature et quelques 
talents pour la critique, voulut être de l'Académie. Presque 
tous les académiciens lui avoient promis leurs voix. L'inten­
dant Pallu et le prévost des marchands de Fleurieu, le pro­
tégeaient ouvertement. Il croyoit être reçu, mais à la séance 
d'élection, sur 18 académiciens, il n'eut que 4 voix et on 
nomma M. l'abbé Coquier, chanoine sacristain de Notre-
Dame de l'Isle-Barbe, homme de mérite. On croit que cette 
exclusion vint de la protection trop marquée de l'intendant 
et du prévost des marchands. 

Estienne Mayeuvre de Champvieux, né à Lyon, le 
11 janvier 1743, fils de Dominique Mayeuvre et d'Hélène 


